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Résumé 
 
 
 
Pour lutter contre la punaise Nezara viridula en culture d’aubergine, des apports du parasitoïde 
Trissolcus basalis ont été testés. Sans témoin sans apport de T. basalis, les apports ont été faits avec 
deux pressions en punaises différentes au début de l’essai. Les apports ont été réalisés à la dose de 1,5 
ind/m² toutes les semaines à partir de fin juin et jusque mi-octobre. Dans le cadre d’une culture avec 
une population de punaise déjà installée surtout en larves, les apports de T. basalis n’ont pas permis 
de contenir les populations. Jusqu’à 80 % de boutons ont des dégâts ce qui a provoqué une perte de 
production de 8%. Dans le cas où T. basalis est apporté avant une installation des punaises, il n’y a pas 
d’explosion des populations et les dégâts sur boutons sont limités pour atteindre maximum 12% de 
boutons avec dégâts. 
Ces résultats sont à confirmer une seconde année avec des introductions en parasitoïdes plus 
précoces pour casser le cycle de reproduction de Nezara. 
 
 
 
 
Mots-clef : aubergine, Nezara viridula, Trissolcus basalis 
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Introduction 
 
 

Chapeau 
 
Sur aubergine, les pertes dues à la punaise Nezara viridula peuvent atteindre 30 à 
40 % de la production. L’apport du parasitoïde Trissolcus basalis est une piste 
intéressante en alternative à l’utilisation de produits phytosanitaires et 
respectueuse de la faune auxiliaire. L’essai mis en place en 2021 sur la station 
expérimentale d’Invenio à Ste Livrade sur Lot a permis de mettre en évidence des 
résultats encourageants qui sont  à confirmer par des essais supplémentaires. 
 

Objectifs 
 

- Tester l’efficacité d’une stratégie d’introduction du parasitoïde Trissolcus basalis en culture 

d’aubergine hors-sol sur les dégâts et les populations de Nezara viridula. 

- Proposer une méthode de protection alternative et plus respectueuse de la faune auxiliaire 

par rapport aux produits phytosanitaires actuellement seule solution pour lutter contre 

Nezara viridula. 

Matériel et méthode 
 

Modalités testées 
 

Essai conduit sur 2 niveaux d’infestation différents au moment du début de l’introduction de Trissolcus 

basalis (parasitoïde d’œufs de Nezara viridula): 

- Population déjà bien installée surtout en larves de Nezara (cpt13) 

- Très peu de Nezara observées (cpt15) 
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Les apports de T. basalis ont été réalisés du 24/06 au 14/10 avec des apports hebdomadaires à la dose 

de 1,5 ind/m². Les parasitoïdes sont apportés sous forme de nymphes dans des œufs parasités et 

disposés dans la culture à l’aide de Dibox (1/100 m²). 

     

 

 

Conduite de l’essai 
 
Le dispositif expérimental 

 
- Conditions de l’essai : Trissolcus basalis n’étant pas disponible à la mise en place de la culture 

les apports n’ont pu débuter qu’à partir de fin juin. 

 

- Définition de l’unité expérimentale : Chaque condition, définie par une pression en Nezara 

différente au début de l’introduction de T. basalis, se trouve dans un compartiment de 400 

m². 
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- Plan d’expérience : 

 

 

- Observations et précision des variables étudiées : 

• Toutes les semaines, sur 40 plantes prises de façon aléatoire, observation sur chaque 
plante : 

▪ nombre d’adultes et de larves 
▪ nombre d’ooplaques 
▪ sur chaque ooplaque pourcentage d’œufs parasités ou non 
▪ nombre d’apex touchés sur le nombre total d’apex 
▪ nombre de boutons floraux touchés sur 2 bras/plante 

• Suivi de la production sur 4 répétitions de 9 plantes par modalité : rendements brut et 
net, nombre de fruits commercialisables/plant et % de fruits piqués par Nezara. 
 

- Modèle et outil statique : analyses statistiques réalisées avec le logiciel R. Des comparaisons 

de moyennes sont faites sur les données de rendement. 

Les conditions de culture 

 
- La culture est conduite dans une chapelle double-paroi conduite en antigel et en hors-sol en 

plantation semi-précoce.  
- Itinéraire technique : 

• Variété Monarca greffée sur porte-greffe KNVFFr Kaiser (RZ) 

• Plantation le 10/03 à la densité de 1,28 plantes/m² avec 3 rangs centraux et 2 rangs 

de bordure sur chapelle de 8m de large 

• Substrat à base de laine de roche (Grodan Prestige 110*20*15), 3 plants par sac et 4 

bras/plante, 5 goutteurs de 2l/sac. 
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Résultats 
 

Résultats généraux 
 

Résultats sur les populations de punaises 
 

 
 
 

 
 

Au début de l’essai donc au premier apport de T. basalis, 20 % des plants avaient des punaises et en 
majorité des larves dans le compartiment 13. Il y a une forte présence de larves dans ce compartiment 
de fin juillet à mi-septembre. Dans le compartiment 15, il n’y a pas d’augmentation du nombre de 
larves et d’adultes par plant et le pourcentage de plants avec punaises dans ce compartiment reste 
inférieur au compartiment 13 sur toute la durée de la culture. 
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Résultats sur les dégâts 
 

 
 
Ce sont surtout les boutons floraux qui sont touchés par les attaques de punaises. Les pourcentages 
de boutons et d’apex touchés sont supérieurs dans le compartiment 13, avec une plus forte pression 
en punaise au début de l’essai, par rapport au compartiment 15. Il y a jusqu’à 80 % de boutons touchés 
dans le compartiment 13 début septembre soit 3 semaines après le premier pic de présence de larves. 
Dans le compartiment 15, le pourcentage de dégât sur boutons est maintenu en dessous de 12 % et il 
n’y a pas de dégâts sur les apex. 
 

Suivi du parasitisme 
 
Onze ooplaques ont été observés sur les plants d’aubergine du 13/06 au 14/10. Les ooplaques de 
punaise sont difficiles à observer en culture d’aubergine. Jusqu’au 04/08, les ooplaques observées 
n’ont pas été suivies de semaine en semaine pour suivre leur évolution. A partir du 11/08, si l’ooplaque 
observée n’était pas parasitée elle a été suivie les semaines suivantes. 
 

 
 
A partir du 11/08, la totalité des ooplaques suivies sont parasitées. 
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Résultats sur la production 
 

 
 
A partir de mi-juillet la production est inférieure dans le compartiment 13 (forte pression en punaise) 
ce qui correspond au 1er pic de dégâts sur boutons dans ce compartiment. 
 
 

 
 
Les premiers fruits piqués sont observés dans le compartiment 13 à partir de début juin alors que dans 
le compartiment 15 c’est à partir de mi-août. Il n’y a pas d’évolution régulière des dégâts sur fruits mais 
le pourcentage de fruits piqués est supérieur dans le compartiment 13. 
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Bilan sur la production 

 
 
Sur la totalité de la production, du 26/04 au 21/10, les rendements brut et net et le nombre de fruits 
commercialisables par plant sont significativement supérieurs dans le compartiment 15. Dans ce 
même compartiment, le pourcentage de fruits piqués par Nezara est significativement inférieur. 
 
 

Analyses statistiques 
 
Résultats statistiques sur le bilan de production : 
 

 

Conclusion 
 

Dans les conditions de l’essai, c’est-à-dire en l’absence de parcelle sans apport de Trissolcus basalis et 

avec des apports débutés fin juin de façon hebdomadaire à la dose d’1,5 ind/m² : 

- Dans le cas d’une absence de pression en Nezara viridula au début des apports de Trissolcus 

basalis, les populations de punaises ont été contenues et les dégâts sur boutons et sur apex 

ont été limités (inférieurs à 12 %). Les rendements ont été supérieurs et le pourcentage de 

fruits piqués par les punaises inférieur par rapport à une situation de départ avec une 

population de punaises déjà présente. 

- Dans le cas d’une culture d’aubergine avec une population de Nezara viridula déjà installée, 

les apports de Trissolcus basalis n’ont pas permis de limiter les dégâts sur boutons et sur apex 

ce qui a provoqué une perte de production de 8 % par rapport à la parcelle avec une faible 

pression en Nezara. 

Le parasitoïde T. basalis pourrait donc être une piste de solution alternative pour la gestion de la 

punaise Nezara viridula en culture d’aubergine. 

 

 

Test

Rendement 

brut

Rendement 

net

Poids 

moyen en g

Nb de fruits 

recoltés

% fruits 

piqués

Normalité 0,0404 0,5813 0,8755 0,6431 0,4188

Egalité Variance 0,1537 0,0823 0,5675 0,0653 0,276

Test F Anova Traitement 0,017 0,0171 0,4683 0,0036 0

cpt13 b b a b a

cpt15 a a a a b

Groupes statistiques
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Perspectives 
 
Les résultats obtenus en 2021 ont besoin d’être confirmés par une nouvelle année avec des apports 
de Trissolcus basalis plus précoce pour pouvoir agir sur la première ponte de Nezara et ainsi casser son 
cycle de développement. En parallèle, un élevage de punaise sera mis en place pour avoir des pontes 
sentinelles à mettre dans la culture d’aubergine pour confirmer le parasitisme de T. basalis. 
 


